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Voilà l’un des derniers gestes accomplis par 
le Seigneur ressuscité, avant son Ascension. 
La relation entre le Ressuscité, la commu-

nauté des croyants et l’Écriture Sainte est extrême-
ment vitale pour notre identité. Si le Seigneur ne 
nous y introduit pas, il est impossible de compren-
dre en profondeur l’Écriture Sainte. Pourtant le 
contraire est tout aussi vrai : sans l’Écriture Sainte, 
les événements de la mission de Jésus et de son 
Église dans le monde restent indéchiffrables.

La Parole de Dieu unit les croyants et les rend un 
seul peuple.

La Bible, en tant qu’Écriture Sainte, parle du Christ 
et l’annonce comme celui qui doit traverser les 
souffrances pour entrer dans la gloire (cf. v. 26 : Ne 
fallait-il pas que le Christ souffrît cela pour entrer 
dans sa gloire ?). Ce n’est pas une seule partie, 
mais toutes les Écritures qui parlent de Lui. Sa mort 
et sa résurrection sont indéchiffrables sans elles. 
C’est pourquoi l’une des confessions de foi les plus 
anciennes souligne que « Le Christ est mort pour 
nos péchés conformément aux Écritures, et il fut 
mis au tombeau ; il est ressuscité le troisième jour 
conformément aux Écritures... » (1Co 15, 3-5).

Le lien entre l’Écriture Sainte et la foi des croyants 
est profond (cf. Rom 10,17 : Or la foi naît de ce 
que l’on entend ; et ce que l’on entend, c’est la 
parole du Christ.)

Le « voyage » du Ressuscité avec les disci-
ples d’Emmaüs se termine par le repas. Le 
mystérieux Voyageur accepte l’insistante de-
mande que lui adressent les deux compag-
nons : « Reste avec nous, car le soir approche 
et déjà le jour baisse » (Lc 24, 29). S’assoyant 
à table avec eux, Jésus prend le pain, récite 
la bénédiction, le rompt et le leur donne. 
Alors, leurs yeux s’ouvrirent et ils le recon-
nurent (cf. v. 31).

Nous comprenons de cette scène, combien est 
inséparable le rapport entre l’Écriture Sainte 
et l’Eucharistie.La fréquentation constante de 
l’Écriture Sainte et la célébration de l’Eucharistie 
rendent possible la reconnaissance entre per-
sonnes qui s’appartiennent. En tant que chré-
tiens, nous sommes un seul peuple qui marche 
dans l’histoire, fort de la présence du Seigneur 
parmi nous qui nous parle et nous nourrit.

Ce jour consacré à la Bible veut être non pas « 
une seule fois par an », mais un événement pour 
toute l’année, parce que nous avons un besoin 
urgent de devenir familiers et intimes de l’Écriture 
Sainte et du Ressuscité, qui ne cesse de rompre la 
Parole et le Pain dans la communauté des croy-
ants. C’est pourquoi nous avons besoin d’entrer 
constamment en confiance avec l’Écriture Sainte, 
sinon le coeur restera froid et les yeux resteront 
fermés, frappés comme par d’innombrables 
formes de cécité.

Extraits de « Aperuit Illis », lettre apostolique
du Pape François par laquelle est institué le
Dimance de la Parole de Dieu

« Alors il ouvrit leur intelligence à
la compréhension des Écritures. »  – LC 24,45



Dans la deuxième lettre à Timothée, qui constitue 
en quelque sorte son testament spirituel, saint Paul 
recommande à son fidèle collaborateur de fréquenter 
constamment l’Écriture Sainte. L’Apôtre est convaincu 
que « toute l’Écriture est inspirée par Dieu ; elle est utile 
pour enseigner, dénoncer le mal, redresser, éduquer 
dans la justice » (cf. 3, 16). Cette recommandation de 
Paul à Timothée aborde le grand thème de l’inspira-
tion de l’Écriture Sainte, une base dont émergent en 
particulier la finalité salvifique, la dimension spirituelle 
et le principe de l’incarnation pour l’Écriture Sainte.

La Bible n’est pas une collection de livres d’histoires ni 
de chroniques, mais elle est entièrement tournée vers 
le salut intégral de la personne. L’indéniable enracin-
ement historique des livres contenus dans le texte 
sacré ne doit pas faire oublier cette finalité primordiale 
: notre salut. Tout est orienté vers cette finalité inscrite 
dans la nature même de la Bible, qui est composée 
comme histoire du salut dans laquelle Dieu parle et 
agit pour aller à la rencontre de tous les hommes, pour 
les sauver du mal et de la mort.

Pour atteindre ce but salvifique, l’Écriture Sainte, sous 
l’action de l’Esprit Saint, transforme en Parole de Dieu 
la parole des hommes écrite de manière humaine. 
Le rôle de l’Esprit Saint dans la Sainte Écriture est 
fondamental. Comme le rappelle l’Apôtre, « la lettre 
tue, mais l’Esprit donne la vie » (2 Co 3, 6). Le Saint-Es-
prit transforme donc la Sainte Écriture en une Parole 
vivante de Dieu, vécue et transmise dans la foi de son 
peuple saint.

L’action de l’Esprit Saint ne concerne pas seulement 
la formation de l’Écriture Sainte, mais agit aussi chez 
ceux qui se mettent à l’écoute de la Parole de Dieu. 
Avec Jésus Christ, la révélation de Dieu atteint son 
accomplissement et sa plénitude ; pourtant, l’Esprit 
Saint continue son action.Il est donc nécessaire 
d’avoir confiance en l’action de l’Esprit Saint qui 
continue à réaliser sa forme particulière d’inspiration 
lorsque l’Église enseigne l’Écriture Sainte, et quand 
chaque croyant en fait sa norme spirituelle. 

Dans ce sens, nous pouvons comprendre les 
paroles de Jésus quand, aux disciples qui lui con-
firment avoir saisi le sens de ses paraboles, Il dit 
: « C’est pourquoi tout scribe devenu disciple du 
royaume des Cieux est comparable à un maître 
de maison qui tire de son trésor du neuf et de 
l’ancien » (Mt 13, 52).

Lorsque l’Écriture Sainte est lue dans le même 
esprit que celui avec lequel elle a été écrite, elle 
demeure toujours nouvelle. L’Ancien Testament 
n’est jamais vieux une fois qu’on le fait entrer dans 
le Nouveau, car tout est transformé par l’unique 
Esprit qui l’inspire.

Une autre provocation qui provient de l’Écriture 
Sainte est celle qui concerne la charité. La Parole 
de Dieu rappelle constamment l’amour miséri-
cordieux du Père qui demande à ses enfants de 
vivre dans la charité. La vie de Jésus est l’expres-
sion pleine et parfaite de cet amour divin qui ne 
retient rien pour lui-même, mais qui s’offre à tous 
sans réserve. Écouter les Saintes Écritures pour 
pratiquer la miséricorde : c’est un grand défi 
pour notre vie. La Parole de Dieu est en mesure 
d’ouvrir nos yeux pour nous permettre de sortir 
de l’individualisme qui conduit à l’asphyxie et à la 
stérilité tout en ouvrant grand la voie du partage 
et de la solidarité.
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